[fere cane rimee

Le bruit de ton aiguille et celui de ma plume
Sont le cilence dor dont on parla d'argent.
Ah ! ceccone de mous plaindre, incencés que nous fames

Et travaillons tranquillement au nez dec gene !

Quant & couffrir, quant & mourir, cect nos affairec
Ou plutst celles dec toce toce et dec tic tace
De la pendule en garni dont la voix cévére

Voudrait percévérer & nous donner le trac

De mourir le premier ou le dernier. Quimporte,
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Si lon doit, 6 mon Dieu, ce revoir A jamaic !

Quimporte la pendule et notre vie, 6 Mort,

Ce nect plue nous que lennui de tant vivre effraye !






